
En collaboration avec ses partenaires, le Programme alimentaire mondial (WFP) fournit 
aux personnes vulnérables les ressources et les compétences dont elles ont besoin pour 
se protéger contre des chocs tels qu’un conflit ou la sécheresse, car il a notamment pour 
but de contribuer au développement durable et à l’élimination de la faim.

Le Plan stratégique du WFP pour 2017-2021 fait concorder l’action de l’organisation avec 
le Programme de développement durable à l’horizon 2030, qui donne la priorité aux 
actions destinées à venir à bout de la pauvreté, de la faim et des inégalités.

Faire face aux situations d’urgence, sauver des vies et préserver les moyens d’existence 
restent l’acte central des opérations du WFP, d’autant plus que les besoins humanitaires 
deviennent de plus en plus complexes et difficiles à satisfaire en raison des conflits, du 
changement climatique et des inégalités croissantes.

Dans le même temps, du fait de son mandat et de la nature de ses programmes, le WFP 
peut grandement contribuer à la réalisation des objectifs fixés dans les domaines de 
l’action humanitaire, du développement et de la paix.
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NUTRITION

Il ne peut y avoir de développement durable dans les communautés 
où la malnutrition est généralisée et met en péril le potentiel de la 
génération suivante. Ces dernières années, le WFP a diversifié ses 
activités pour ajouter aux interventions d’urgence la lutte contre 
toutes les formes de malnutrition, y compris les carences en 
vitamines et en sels minéraux ou le surpoids et l’obésité, et ce, dans 
tous les contextes. Le WFP combat la malnutrition dès le tout début, 
ses programmes ciblant les 1 000 premiers jours de la vie, soit 
de la grossesse au deuxième anniversaire de l’enfant. Il s’emploie 
en priorité à donner accès à des régimes alimentaires sains et 
adéquats, notamment aux jeunes enfants, aux femmes enceintes ou 
allaitantes et aux personnes vivant avec le VIH. 

Le WFP est la plus grande organisation humanitaire mettant en 
œuvre des programmes d’alimentation scolaire. Les repas scolaires 
améliorent la nutrition et la santé des enfants, tout en leur facilitant 
l’accès à une éducation qui peut transformer leur vie. Ils incitent 
aussi fortement les parents à scolariser leurs enfants, ce qui réduit 
les risques de recours au travail des enfants et aux mariages 
précoces dans certains pays. Souhaitant pérenniser ses résultats, 
le WFP a transféré en 2018 la responsabilité de ses programmes 
d’alimentation scolaire aux gouvernements kényan et bhoutanais. 
Le WFP achète les produits alimentaires localement lorsque cela 
est possible, ses programmes d’alimentation scolaire utilisant la 
production locale ayant pour effets d’augmenter les revenus des 

petits exploitants agricoles et de stimuler les économies locales.

INNOVATION

L’innovation est un élément indispensable pour éradiquer la 
faim d’ici à 2030, en particulier pour aider les communautés à 
atténuer les effets du changement climatique. Le financement 
fondé sur les prévisions météorologiques a permis 
d’améliorer les dispositifs d’alerte rapide qui permettent 
d’avertir les communautés des catastrophes 15 jours à l’avance 
et de leur verser des garanties pour qu’elles s’y préparent. 
L’assurance indicielle utilise la télédétection et les données 
hydrométéorologiques pour déterminer plus précisément à 
quel moment les pertes de cultures se produisent, de manière 
à déclencher les indemnisations. Le modèle H2Grow du WFP 
permet à des personnes menacées par la faim de produire leur 
propre nourriture dans des environnements difficiles, les plantes 
recevant leurs nutriments de solutions et non du sol, selon la 
technique dite de l’hydroponie. Dans le désert algérien, plus de 200 
unités hydroponiques produisent du fourrage, qui augmente le 
rendement des chèvres élevées pour le lait et la viande et améliore 
la sécurité alimentaire des familles. Dans les régions reculées de 
la Colombie, le WFP se sert de drones pour analyser les effets du 
changement climatique, en surveillant de près les taux d’humidité 
ainsi que la santé des sols et des cultures.

En Jordanie, le WFP utilise la technologie de la chaîne de blocs 
pour sécuriser les transferts monétaires qui permettent à plus 
de 100 000 réfugiés syriens d’acheter leurs aliments dans des 
magasins locaux, et il vient de mettre en service une carte de la 
faim qui exploite la puissance des mégadonnées et de l’analyse 
prédictive pour dresser un tableau complet de la sécurité 
alimentaire mondiale en temps réel. Au Liban et en Iraq, en 
collaboration avec un réseau de grandes organisations du secteur 
privé, notre programme EMPACT permet à de jeunes adultes 

d’acquérir des compétences numériques qui peuvent améliorer 
leurs perspectives d’emploi.

CRÉATION D’ACTIFS

Le programme d’assistance alimentaire du WFP pour la création 
d’actifs permet d’améliorer les perspectives à long terme en 
matière de sécurité alimentaire, tout en contribuant à instaurer 
les conditions d’une stabilité et d’une paix durables. Dans le 
cadre de cette démarche, les bénéficiaires reçoivent des vivres ou 
des transferts de type monétaire pour subvenir à leurs besoins 
alimentaires immédiats, et pouvoir ainsi avoir le temps de participer 
à des travaux concernant des actifs communautaires ou de se 
constituer des moyens d’existence. Ces travaux consistent, par 
exemple, à réparer une route, à planter des arbres ou à remettre en 
état des terres improductives, ce qui peut accroître le rendement 
des cultures, réduire les effets du changement climatique et donner 
aux populations la possibilité d’accéder aux marchés locaux, 
régionaux et nationaux.

Dans la région du Sahel central, l’aggravation du conflit, conjuguée 
à une sécheresse chronique et aux mauvaises récoltes, 
compromet la sécurité alimentaire de 20 millions de personnes. 
Les activités que mène le WFP pour accroître la résilience au 
Burkina Faso ont notamment permis de régénérer 1 424 hectares 
de terres dégradées pour les mettre en culture. Ces initiatives 
sont sérieusement compliquées par la nécessité de répondre à 
l’augmentation des besoins humanitaires liée à la propagation 
du conflit dans l’ensemble de la région. Au Soudan du Sud, où 
la population a beaucoup de mal à se procurer de la nourriture 
à cause du conflit, les activités du WFP aident les communautés 
à renforcer leur résilience tout en subvenant à leurs besoins 
alimentaires immédiats. Les activités d’assistance alimentaire pour 
la création d’actifs portent sur la construction ou le réaménagement 
de routes, d’exploitations agricoles, de jardins potagers et de bassins 

de pisciculture.

SOUTIEN APPORTÉ AUX PETITS EXPLOITANTS 

Les petits exploitants agricoles produisent la majeure partie des 
aliments à l’échelle mondiale et jouent un rôle essentiel pour libérer 
le monde de la faim. Le soutien que le WFP leur apporte comprend 
tout un éventail d’activités destinées à les aider à bâtir des systèmes 
alimentaires pérennes. Le WFP protège les agriculteurs contre les 
effets les plus graves du changement climatique en leur fournissant 
une assurance en contrepartie de travaux dans des domaines 
comme la mise en valeur des terres et la construction de routes, 
qui leur permettent d’augmenter leur production végétale et leur 
accès aux marchés. L’Alliance pour le rapprochement entre 
les exploitations agricoles et les marchés, qui est axée sur le 
secteur privé, permet également aux petits exploitants d’accéder 
aux marchés et les aide à diversifier leurs cultures et à accroître 
leur potentiel commercial. Au Soudan du Sud, le WFP aide les 
communautés à développer leurs moyens d’existence malgré le 
conflit civil en cours. Il appuie un projet de réparation d’un réseau 
routier qui permet à 10 000 petits exploitants d’accéder toute 
l’année à plus de 20 marchés. Au Guatemala, les agriculteurs ont 
bénéficié de son appui pour créer des organisations de producteurs. 
Des technologies novatrices, comme le laboratoire mobile “Boîte 
bleue”, qui contient du matériel d’échantillonnage, un humidimètre 
et d’autres appareils de détection de champignons dans la 

production de maïs, leur ont aussi été présentées.
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PROTECTION SOCIALE, TRANSFERTS MONÉTAIRES  
ET COMMERCE DE DÉTAIL

Le WFP est le principal organisme humanitaire distribuant des aides 
sous forme monétaire. Les transferts de type monétaire ont un 
effet multiplicateur sur l’économie locale – les bénéficiaires peuvent 
acheter eux mêmes les produits alimentaires et les autres articles 
dont ils ont besoin, ce qui contribue à renforcer les marchés locaux 
et encourage les petits exploitants à produire davantage. L’une des 
priorités du WFP est de collaborer avec les pouvoirs publics pour 
développer leurs systèmes de protection sociale. En Turquie, le 
WFP a ainsi mis en place un filet de protection sociale d’urgence, 
qui est le plus grand programme de transferts monétaires à des 
fins humanitaires. Cette initiative financée par l’Union européenne 
est venue en aide à 1,7 million de réfugiés vivant dans des 
communautés d’accueil, en partenariat avec le Gouvernement turc 
et le Croissant Rouge turc. Plus de 90 pour cent des bénéficiaires 
sont des Syriens, les 10 pour cent restants venant notamment 
d’Afghanistan, d’Iran et d’Iraq. En Équateur, le WFP a contribué 
au renforcement du système national de filets de sécurité en 
fournissant une assistance monétaire par le biais d’un mécanisme 
existant à la suite du tremblement de terre de 2016.

Parallèlement à la priorité qu’il accorde à l’assistance monétaire, le 
WFP aide les pays à développer les marchés locaux et le secteur 
du commerce de détail. Il collabore avec plus de 4 200 détaillants 
dans 35 pays, organisant des formations à la gestion d’entreprise 
qui vont de la chaîne d’approvisionnement à la fourniture d’aliments 
nutritifs au meilleur prix. Il contribue ainsi à la réduction du prix 
de l’assortiment alimentaire, et donc à l’augmentation du pouvoir 
d’achat de tous les clients, tout en maintenant, voire en augmentant, 
la rentabilité de l’activité des détaillants. En outre, le développement 
du secteur de la vente au détail peut aboutir à une diminution 
progressive des besoins humanitaires dans de nombreux pays. Au 
Liban, par exemple, à la suite de l’arrivée d’un grand nombre de 
réfugiés syriens, les petits commerçants ont appris à constituer des 
“cercles d’achat” pour accroître leur pouvoir de négociation avec les 
principaux fournisseurs et distributeurs. Le WFP a également aidé 
les commerçants à améliorer leur fonds de roulement. Résultat: 
les prix ont baissé dans une proportion allant jusqu’à 4,5 pour cent 
et donc augmenté le pouvoir d’achat tout à la fois des réfugiés 
et des communautés d’accueil. Au Kenya, le WFP a augmenté la 
disponibilité d’aliments nutritifs à des prix plus abordables en 
mettant les commerçants en relation avec les agriculteurs. 

RENFORCEMENT DES CAPACITÉS

Le WFP aide les gouvernements et d’autres partenaires, 
notamment des organisations non gouvernementales (ONG), à 
renforcer leur capacité à gérer les risques de catastrophe et 
à améliorer la sécurité alimentaire, tout en investissant dans 
les systèmes d’alerte rapide et de préparation pour faire face aux 
menaces climatiques et autres. Il a, par exemple, collaboré avec le 
Gouvernement népalais afin de l’aider à développer ses dispositifs 
d’alerte rapide, à élaborer des plans communaux de secours et 
d’évacuation et à mettre en place des interventions rapides pour 
protéger les ressources et les infrastructures agricoles contre 
les inondations récurrentes. Le WFP aide également des pays à 
mobiliser des fonds auprès de gouvernements donateurs et d’autres 
sources, comme le Fonds d’adaptation et le Fonds vert pour le 
climat, pour financer des activités d’amélioration de la résilience 
climatique. En Éthiopie, il a formé des partenaires gouvernementaux 
à l’utilisation de drones pour recueillir des données qui serviront 
à concevoir des projets d’urgence. Son Équipe d’intervention 
rapide et d’appui pour les technologies de l’information et les 
télécommunications (FITTEST) organise des cours à l’intention des 
techniciens, des cadres, des agents d’intervention et du personnel 
gouvernemental dans des domaines qui vont des transferts 
monétaires à l’installation de radios mobiles en situation d’urgence. 
Au Bangladesh, le WFP a organisé des formations destinées à l’ONG 
Social Assistance and Rehabilitation for the Physically Vulnerable afin 
de l’aider à mettre en œuvre un projet communautaire en faveur de 
la nutrition. Il a aussi assuré des cours sur la prise en charge de la 
malnutrition pour le personnel d’Alliance Côte d’Ivoire, qui portaient 
notamment sur l’assistance aux personnes touchées par le VIH/sida. 
Au Soudan, il a travaillé aux côtés de l’ONG ARIBO pour mener des 
activités d’alimentation scolaire dans 34 écoles.

PARTENARIATS

Le Programme 2030 est sans équivoque: le développement durable 
passe par des partenariats efficaces. Le WFP s’inscrit pleinement 
dans cette démarche et collabore avec des gouvernements, d’autres 
organismes des Nations Unies, le secteur privé et la société civile. 
Ses plans stratégiques de pays sont étroitement alignés sur les 
priorités nationales et mettent l’accent sur le soutien apporté à 
l’action que mènent les gouvernements pour éliminer la faim et, 
dans le même temps, le WFP associe ses atouts à ceux d’autres 
organismes des Nations Unies. Au Guatemala, il a collaboré avec la 
FAO et le FIDA dans le cadre d’une stratégie interorganisations de 
développement durable couvrant des domaines comme la nutrition, 
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1,4 million d’hectares de terres ont été remis en état ou reboisés depuis 2014 pour 
développer les moyens d’existence et atténuer les effets du changement climatique.

5 millions de personnes ont participé aux activités d’éducation nutritionnelle 
menées dans 42 pays en 2018.

90 organisations ont bénéficié d’une formation à l’utilisation de drones dans des 
contextes humanitaires l’année dernière. 

40 pays ont appris, grâce au WFP, à utiliser les technologies mobiles pour mener des 
enquêtes d’évaluation relatives à la sécurité alimentaire.

24,5 millions de personnes ont bénéficié d’une assistance sous forme monétaire en 
2018, dont 26 pour cent ont reçu des bons électroniques.

Plus de 1 000 ONG travaillent en partenariat avec le WFP pour venir en aide à plus 
de 80 millions de personnes dans 80 pays.

Novembre 2019

Le développement humanitaire en chiffres

Programme alimentaire mondial 
Via Cesare Giulio Viola 68/70,  
00148 Rome, Italie   
T +39 06 65131  wfp.org

l’alimentation scolaire et l’investissement dans les nouvelles 
technologies. En Ouganda, il a lancé avec le HCR, une initiative 
dans le cadre de laquelle des réfugiés ayant reçu des terres du 
Gouvernement ont bénéficié d’une formation à la manutention et 
au stockage après récolte. Le WFP collabore aussi étroitement avec 
l’UNICEF afin de promouvoir des activités nutritionnelles contribuant 
à la bonne santé et à la capacité productive des populations.

Le WFP soutient également les partenariats entre gouvernements 
qui peuvent renforcer la résilience. Il a, par exemple, encouragé la 
coopération Sud-Sud entre les gouvernements dominicain et cubain 
pour améliorer le service de météorologie dominicain et la précision 
des modèles de prévisions, et aider ainsi à réduire les effets du 
changement climatique sur les communautés. Les ONG partenaires 
lui permettent d’intervenir rapidement et d’accéder à des zones 
auxquelles il n’aurait pas accès sans elles. Le fait que les trois quarts 
de nos activités de transfert sous forme de produits alimentaires 
ou de type monétaire soient menées par des ONG en est une 
illustration. Le WFP travaille en partenariat avec le secteur privé 
depuis plus de dix ans. Ainsi, sa collaboration avec Unilever et sa 
filiale alimentaire Knorr, consiste notamment à intégrer l’éducation 
nutritionnelle dans les programmes d’alimentation scolaire du 
WFP utilisant la production locale. Autre exemple, une équipe 
de spécialistes de l’emballage de la société Amcor a fait profiter 
de son savoir-faire et lui a donné accès à des laboratoires pour 
expérimenter et améliorer la façon dont ses denrées alimentaires 
sont conditionnées, ce qui a permis d’en augmenter la durée de 
conservation et de réduire les pertes alimentaires. 

PAIX ET DÉVELOPPEMENT

La faim dans le monde est, dans environ 60 pour cent des cas, liée 
à des conflits qui compromettent sérieusement les efforts que 
déploient le WFP et d’autres organisations humanitaires pour mener 
à bien leurs activités et mettre en œuvre des solutions à long terme. 
Malgré ces difficultés, l’action du WFP en faveur du développement 
peut par la suite contribuer à instaurer les conditions de la paix. 
Les travaux de recherche du WFP et de l’Institut international de 
recherches sur la paix de Stockholm, qui portaient initialement 
sur le Mali, El Salvador, le Kirghizistan et l’Iraq, ont fait apparaître 
les domaines dans lesquels les activités du WFP liées au climat 
peuvent avoir un impact. L’action du WFP visant à accroître l’offre de 
ressources (terres et eau) contestées peut contribuer à éviter ou à 
réduire les tensions intercommunautaires. Elle consiste notamment 
à exécuter des programmes axés sur les moyens d’existence, qui 
prévoient l’inclusion et la participation des groupes marginalisés 
ou rivaux. En El Salvador, le projet Gastromotiva du WFP prévoit 
des aides pour encourager les jeunes en situation de vulnérabilité, 
les victimes de la violence des gangs et les migrants expulsés à se 
constituer des moyens d’existence, et le WFP collabore également 
avec de petits exploitants pour mettre en place des accords sur 
l’utilisation des terres. Grâce au soutien qu’il apporte aux services 
publics, comme les repas scolaires au Kirghizistan, le WFP peut aider 
à renforcer la confiance des communautés dans leur gouvernement. 




